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ainsi le plaisir do passer quelques instants de recettes de la journée, et de se démontrer-àli etu ei o péuie n )redagn

plus avec vous.. même que ses bénéfices étaient réouissants. Lec très probable, et à coul) s,ûr un grand scandale,
Vii bruit de la porte vitrée qui s'ouvrit lui fit lever la ce qui peut me causer un tort irré parable... Vous

tête; il fronça le sourcil en voyant le nocturne êtes le chasseur. vous savez o~ù e-;t le gibier... ar-

Cavaroc s'empressa d'accepter la gra1cieuse pio, visiteur et nie se donna point la peine (le dissimu- rangez-vous, et. bonsoir...
position de Lascars, et les deux gentilshiommes'lei- une grimace fort laide. -Nous nie saurions dite si l'agent trouva bonnes
tirent route ensemble dýans les rutes mal écaiée. ous devons à la vérité de convenir que ce vi- ou mauvaises les raisons d'Otto Bu(tltr; toujourls

Le trajet, d'ailleurs, ne duria que quelques mi-1 siteur ne payait pas (le mine, et qu'il était difli, est-il qu'il nle répliqua rien et sortit.
nuetart était courte la distance qui séparait1 cile d'imaginer un visage plus blafard, des yeux -Par le Dieu d'Arhr,('Isaac et de Jacob,

l'hôtel de la baronne et la petite maison du vi- plus faux., une plus sinistre physionomie en un s'écria le ci-devant ]israélite, *quand il se trouva
comte. Peu de paroles furent échangées pendant: mot.selc'tlàuef-Iti a-ir!qem dt

ce trajet; Cavaroc s'arrêta et dit à Lascars -Eh ! quoi, dit brusquement l'hôtelier, encoresi eju ù ecqi eFa1 as u etêr
-oNous e sommes arrivés..,Fançis, uivousêtr-Nou somesarrvés.. ousest baron comme je suis Tutrc. est venu loget chez

Les deux compagnons se trouvaient en ce mio- -Oui, mlon cher etdign mnir Otto -Butler, moi... Une descente de polie'dnsmo htelei

ment au pied d'une mutraille assez hiaute, et les encore moi... tout p)rêt à vous servir si J'en étais produira le plus déplorable effet... Toute la v.,ille
épais br.anchages d'un arbre gigýantesque s'entr»e- ca-pable... répliqua le nouveau venu avec un soit- parlera demain de cet événement inouï !... Mes

croisaient au-dessus de leurs têtes. Le vicomte rire qui rendait plus rep)oussante et plus répulsive rivaux et mes envieux fer-ont courir le bruit que

détacha l'échelle de soie enroulée autour de ses qu'elle ne l'était un instant auparavant sa figure je loge des scélérats et qtue ma maison est sus-
reins; il lanîça les crochets si adroite ment qu'ils de plat coquin. pecte. On ira jusquli'à dlire que je suis compromis,
mordirent <lu premier coup le sommet du mur, -Que me voulez-vous ?... et j'y perdrai, sans aucun doute, (les clients da
puis, après avoir serré une dernière fois la maini -Jec viens sol liciter un nouveau renseignement. haute distinction.
de Rioland et lui avoir répété: à dem»ain, il s'élança -Lequel ? Otto Butler fut interrompu dans ses réflexions

rêleiêes échelons, e t disparut parmi les feuil- -Qeq'nvntdreteiàlhôlei., désolantes par le br-uit d'un galop impétueux et

lucges et les ténèbres. Mlen ne retenait plus le ba- -C'est p)ossible... retentissant auât milieu du silene nocturne sur- les
i.on dans la rute déserte ; il ne comptait point re- -Eist-ce notre homme ? IPavés de la petite place. Presque on même temps

tourner au Cursal, et ce qu'il avait de mnieux à, -jî n'n sais rien... je n'ai pas pout- habitude le maiteau (le la por-te coelhè-e fut agité violem-
falire était de regagner son lit ; eni conséquen ce, d'espionner les gecils qui cntr-ent dans ma maison ment, à lplusieurs rec-rises, et un piqueur à cheval
il s'orienta sans peine et reprit le chemin de l'hô- ni ceux qui oit sortent... fit sous la voûte une entr-ée tapageusýe. La livrée
tellerie du PwnBaw Tout el- cheminant il se -Cher et digne monsieut- Otto Buttler->eî-tdi iuuréat gnneàutae;la-bd

rert(lisaitéai aoné otaue aroed
disait l'inconnu avec un sourir-e encore plus faux que le cheval étuit griise de poussière et blanchle d'écume.

-C'est vraiment une -hose étrange que ces pt-emiei-, il est absolument indispensable de faire Ce valet venai t de fout-nu-r à fi-ance étrier une étape
,apports frappants et nombreux enti-e la destinée à mn question une réponse satisfaisante, sinon je de vingt lieules, tic mnettant pied à terre que pour

le cavaro.0 et a mienne! La situation dans la- mc vet-rais contraint à mon grand regret croyez- changer de monture à chaque reluis. Il précédait

quelle nou1s nous ti-ouvons plcé l'un et l'autre par, e 'dresser à qui de droit un iapport sur vott-e de quelques heures la chaise de Poste (le ses mal-
leshasrd dela.vi. osot d to.tpoit ieniqus!comipte, et de signaler- votre manque de bon tres, et il avait mission de fair-elpréprer- pour eux

Ruiné et poursuivi comme moi , il trouve comme vouloirî pour- les agents chargés d'une msind 'patmn epu at tl ls]eud 'ô

moi le moyen de refaire d'un jour à lautî-c sa for- confiance ...- prenez donc bien gai-de de vous com- tellerie diit1Faucon B(i' La Pt)e-iedeéloger
tuie ai u miigeimpév. t nepéé,et je, promettt-e... le lendemain de fort grands seigneurs, et par con.

paieirais bien qu'il ne saura pas Consetver mieux 1L'hôtellier iépriima, lon sans peine, uni mou- 1 séqunttc(elle de r-éaliser- avec eux degi-os bénéfices
que moi la richesse inattendue que lui rend son vemlent d'impatience, et mit en br-anle le coi-don chassa les idées sombres (le l'hôtellier et lui fit
heur-euse étoile d'une sonnette. Le valet faisant fonction de con- momentanément oublier- ses préoccupations'fâ-

Lascars s'arrêta quelque temps à cette pensée, cier-ge, ou plutôt de por-tiei-, comme on disait cheuses... Il réveilla valets et sei-vantes, leur-
puis il r-eprit son monologue intel-rompu. aloi-s, accout-ut à cet appel. enljoignit dc tout mettre en ordr-e, afin de satis-

-A la plaedi Cvioceenat m mia - Quel est le voyageur qui vient de i-cuti-et-? firie les illustres hôtes attendus, et au lieu
t-il, je nie chanterais vcor que la nuit Pro- lui demanda birusqucînent Otto Butlcer. d'aller- se coucher-, ainsi que nous 'liici avons

chaneapès a bnéicton upial) oi-squeijau -C'est M. le baron de Lascars... r-épondit le entendu manifester- l'intention, il passa le i-este
i-ais dains ma poche l'acte de mar-iage bien en ré- valet.delnutàsrilrlspéaaif..Uei
m',epsutouat l-apidenetbonnchiedPot -1 suffit.., allez...- belle conduite mér-ite assur-ément toits nos éloges,

mýe oreFa t apiemet lin 'Ai-laChaell.!Le potrtie- sortit et Otto Butler- se tounvers mais nous savons (déj' qu'Otto l3utlet- était un
Jusque-lâ, jusqu'à la der-nièt-e minute, je tremble- l'iticonnu. ôelrmoè.

i-ais de voir Ces f rèt-es fatouclhcs) ces gigantesques -Est-ce tout ce que vous V( nez savoii-? lui VI
jeunes barons, se jetetrôà la traver-se de mes pt-o- dit-il

jets, et tenir à monéar leurs Promesses homi-, -Oui. Seulement il me i-este une ruceomm.in- IRetour-nons le quelques lieut-es en arr-ièr-e et
cîdes.. dation à vous adresser... t-ejoignons l'hér-oïne de ce r-écit, Pauline Talbot,

En causant ainsiavi avec lui-même, IRolandavi -Ah! ah 1!. . -eLacr, ummeto snmr

parcourulapugrnepridelvileil -elèrétt venait de la quitter-, la laissant anéantie et brisée
déboucha sur la petite place àt l'unte des ext-é mi- tout va pour le mieux 1 A la pointe du jou- sur un sopha, dans son appat-tement de l'hôtellerie
t4s de laquelle s'élevait lihtellerie du['co-cme vusli

Blac.Unegrss latene uxvereste *je vu a déjà dit, l'officiel- de police e du Faucon-Blanc. La jeutne femme r-esta long-
Blac. negroselaîte-ncau vet-s tt-is, sus- présenter-a céans avec l'ordr-e d'ai-i-cstation et temps immobile et muette, la tête r-enve-rsée en

pendue au-dessus du portail de l'hôteller-ie éclaï- muni d'une suffisante escotrte, cen prévisionl du cas arrièr-e, p)armi les flots de ses cheveux dénoués.
i-ait sdule cette place, et l'écairait foi-t mal. A1 impi-obable où le criminel tenterait quelque î-é- De gr-osses lai-mes s'écha-.ppaienit de ses paupièr-es
linstant pîécis oit Rolaind soulevait le mar-teau sistance. -. D'ici là, faites bonne gat-de et tenez la "ougise -ulin aîsittutii u egis les u-laetsad'nciner-pdontlerfilest

de fer et le laissait retomber- avec fraças suri la, mini à ce que M-N. le bai-oin de Lascar-s ne quitte joues, commeleprtsducoirdnteflet
plaque sonore, trois hommes aux allutesm-sét1rs ilvté 1point l'appar-temenît qu'il occupe dans vott-e rompu. Peu à peul un état dle violente agitation
uieuses sottiiront des encoignur-es sombi-es oit ils maison. .. tinervesevitur esolaes ste aano ots at~-
se cachaie, e ftmèe tu4tingederrîièr-e Le juif convet-ti secoua la tête, int-yeuseoitrtinempsola eetnantepé-stèrn-
notre hér-os qu'ils obsetrvèr.ent attentivement , -I',fusetiez-vous, par- hasar-d? s'écia l'agent. et elle se toi-dit les mlains à plusieuus 1prises, en

maissats muifste l'titntin d seraprocet. Au lieu de r-épondr-e, l'hôtellie- itnter-rogea. balbutiant d'une voix à peine distincte
de lui davanitag.(rc.. Lascat-s, qu'aucun pressenti - E.stc que vous n'ýavez pas du monîde dans -(-hI ! mon Dieu... Seigneut mou Dieu.., ne
ment fàcheuîx n'agitait etqui pensýait ni'aqveiî- abso- ain .-- fti.m ued-zvu i~e )té

lirmenit ien à redouter, pénétr-a sous la Voûte et - J'ai deux hommes, et j'y suis moi-nmême. Apr-ès avoir poussé (-c gémissemenit d'aîise

r-efeqmé la prtse deèelusalsmm avoir- -lt sanîs doute, vous n'en bouiger-ez pas jus-i Pauline quittau son siège: elle mat-cha pendant
u-eauqé l pisene d ,ce(getteurîs plus (lue qu'au matinî? quelques instaînts<laits la chîambt-c) elle appuya

supets Ls u-isinontus aisè-et 'éouer -atu-ellement.ison fi-ont br-ûlant cotrtie les v-itr-es dle l'une des

uneouideu miute, pis ls clingè-en unsi- -Dans ce cas vous saur-ez tiès-bien suffir-e à la 1 fenitu-es, puis elle alla sas i à une p)etite table
gute mystérieux, et l'un d'eux, s'appr-ochanît de la1 sut-villance que vous me irecomnmandez... l e ne' suit-lqel et-uatueéuio-,d ain

po-eà o ot- adi u esdu at-s i-e-suspittdeltpoîice, moi, que(ditable ! .On -lqel s neatu ciore uppe
ptaentàds oubr, aisituelesmareuautrs et-appa ie pyoint d ai- l uet a es ape-set des plumes; elle saisit une de ces pîlumes qu'elle

taetdnl'mrsilet mtineaiuomet destr-emp)a danis l'encr-e avec une vivacité fébrile et
d'une f'açon discr-èteecotenhme qui ýs voyageurs quit logent chiez moi sont cin règle, elle se mit à écr-ir-e -apidemenît. N~ous allons
souhaite se l'iriie entendu-e, mais qui ne veutr-j i'& iled-i.nil ootédoerdeine-mettre à pt-ofit ces puivilégres de romancieu-, pout-
veii l-pet-sonne. La pot-tes'uv-i lu_1 e- autré -e chose...ni leit-snidémêvloé aecloine el- adesssnéauentpu rpour e


